
C H AP ITR E  I  
IN TR O D U C T IO N

L'entrée de M arguerite  Yourcenar à l'Académ ie française 
réservée jusque-là aux hommes de lettres est un événement non 
négligeable dans la  vie litté ra ire  au X X e siècle. Poète, dramaturge, 
traductrice, e lle  do it pourtan t sa renommée aux œuvres romanesques. 
A l e x i s  o u  l e  T r a i t é  d u  v a i n  c o m b a t  (1929), son p rem ier roman, tra ite  
le  thème de l'hom osexualité jusque-là in te rd it. M é m o i r e s  d ' H a d r i e n  

(1951) et L ' Œ u v r e  a u  n o i r  (1968), couronné par le P rix  Fem ina, 
assurent le  renouveau du roman h istorique. M arguerite  Yourcenar se 
tie n t à l'éca rt de tous les courants litté ra ires. E lle  réun it dans ses œuvres 
les d ivers systèmes de pensées auxquels elle se garde de se soumettre. 
Pour préserver son indépendance, la  rom ancière s'éloigne de toute  
polém ique. En témoigne le propos de Josyane Savigneau ะ "e lle  impose 
que l'é d itio n  ne compte aucun appareil c ritique  autre que ses préfaces et 
postfaces personnelles"1. Dans la  lignée des romanciers ob jectifs , 
M arguerite  Yourcenar s'e fforce à conférer une autonom ie to ta le à ses 
êtres fic tifs . A vec a rt et application, e lle dessine ce qu 'e lle  nomme "le  
po rtra it des vo ix ". Dès lo rs, le  rom ancier disparaît derrière ses 
personnages. Ceux-ci réclament avec insistance la  libe rté  de 
l'expression, d'où la  prédom ination des thèmes réalistes aux amours 
in te rd its  dans l'é c ritu re  yourcenarienne. Le héros dA l e x i s  s'acharne à 
lu tte r contre son penchant homosexuel avant de pouvo ir "re trouve r son

1 Josyane Savigneau, "Chronologie," Magazine littéraire No.283 (décembre 
1990) : 26.
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corps” libé ré  des préjugés sociaux et m oraux. A n n a , s o r o r . . .  se penche 
sur la  question de l'inceste. Dans M é m o i r e s  d ’H a d r i e n ,  tou t le réc it fa it 
par l'em pereur s'ordonne autour de son jeune fa vo ri, Antinous, à jamais 
disparu. P ourra it-on  considérer l'appa rition  de ces thèmes comme un 
dé fi à toute im position  sociale, de la  part des êtres fic tifs  et surtout de 
leu r auteur ? M ais l'im portan t, c'est que M arguerite  Yourcenar, avec 
honnêteté et générosité, tien t à nous m ontrer la  va leur des relations  
humaines dans leu r com plexité . E lle  se penche d'abord sur les 
problèmes ind iv idue ls . A u  fu r et à mesure que la  romancière s'avance 
dans la  vie personnelle, e lle porte le regard m éd ita tif sur les problèmes 
des hommes en général. Dans cette perspective, l'é c ritu re  
yourcenarienne semble incarner un renouveau de l'humanism e du fa it 
que la  romancière accorde ime im portance p rim ord ia le  à l'homme.

I l  fau t noter que l'œ uvre yourcenarienne présente l'hom m e  
en tant qu'être concret in sc rit dans un environnement donné, où i l  entre 
en rapport avec le  monde. Chez M arguerite  Yourcenar, le  corps est 
envisagé dans l'o rd re  de la  réa lité m atérie lle et sur le p lan a ffe c tif. D 'un  
côté, i l  est une prison, pou r reprendre le  terme de Platon, parce qu 'il est 
lim ité , soumis à la  déchéance physique.

''L a  vie est l'u n io n  pén ib le de l'âme im m orte lle  et du 
corps m orte l. Heureusement, la  m ort du corps 
dé liv re  l'âme de sa p r i s o n  c h a r n e l l e  et lu i rend sa 
fé lic ité . ''2

2 Léon-Louis Grateloup, A n th o lo g ie  p h ilo so p h iq u e  (Paris : Hachette, 1990), 
p.326. C'est nous qui soulignons.
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D ’un  autre côté, c'est la  "co-présence du monde" 3. Le  
corps sert de m édiateur entre le  soi et l'autre, donne une voie d'accès au 
monde extérieur.

"M on  corps n'est pas referm é sur lu i-m êm e, i l  est 
ouvert sur le  monde, et c'est cette ouverture qu i le  
constitue." 4

M arguerite  Yourcenar con firm e de son côté que le  corps 
est un lie u  p riv ilé g ié  de sensib ilité. N on seulement ses créatures fic tive s  
possèdent des tra its de caractère étonnants, mais surtout elles s 'a ffirm en t 
en cha ir et en os au po in t de hanter leu r créateur.

"Que de fo is, la  nu it, ne pouvant dorm ir, j ’ai 
eu l'im pression de t e n d r e  l a  m a i n  à Zénon se 
reposant d 'exister, couché sur le  même lit. Je connais 
bien cette m aiท d'un b run  gris, très fo rte , longue, 
aux doigts en spatules, peu charnus, aux ongles assez 
pâles et grands, coupés ras. Le po ignet osseux, la  
paume assez creuse et sillonnée de nombreuses lignes. 
J'en connais la  pression, de cette main, son degré 
exact de chaleur." 5

3 Jean-Marie Brohm, "Philosophie du corps : quel corps ?," dans E ncyc lopéd ie  
p h ilo so p h iq u e  u n iv e rs e lle  1. L 'U n iv e rs  p h ilo so p h iq u e  (Paris : Presses Universitaires 
de France, 1989), p.401.

4 Merleau-Ponty, "Le visible et l'invisible," cité par Jean-François Schaal dans 
L e  corps (Paris : Marketing, 1993), p. 162,

5 O N , C a rn e t de notes, p.862. Cest l'auteur qui souligne.
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A in s i, i l  n'est pas illé g itim e  de dire que le thème du corps 
occupe une place de cho ix chez M arguerite  Y  ourcenar. Cependant, m is 
à part quelques articles consacrés à différentes parties du corps, rare est 
une analyse pro fonde sur ce thème qui ne cesse d'intéresser M arguerite  
Y  ourcenar tou t au long de sa carrière d 'écriva in . Nous nous proposons 
donc une étude sur la  poétique du corps dans l'œ uvre yourcenarienne.

Nous nous tenons aux romans et aux récits réunis dans le  
volum e in titu lé  Œ u v r e s  r o m a n e s q u e s  dans la  B ib lio thèque de la  Pléiade. 
Or, les deux derniers ouvrages de la  co llec tion  , F e u x  et N o u v e l l e s  

o r i e n t a l e s ,  sont à l'e xc lus ion  de notre corpus. Génériquement, les 
N o u v e l l e s  o r i e n t a l e s  regroupent contes et nouvelles provenant des 
différentes orig ines. Quant à F e u x ,  cet ouvrage est tenu à l'écart de 
notre étude au respect du com mentaire de l'auteur. M arguerite  
Yourcenar précise dans sa préface dans quel genre litté ra ire  elle a classé 
F e u x .

"P rodu it d'une crise passionnelle, F e u x  se présente 
comme un r e c u e i l  d e  p o è m e s  d'am our ou, si l'o n  
préfère, comme une série de proses lyriques reliées 
entre elles par une certaine no tion  de l'am our." 6

Pour cette raison, notre tra va il s'appuiera principa lem ent
sur A l e x i s  o u  l e  T r a i t é  d u  v a i n  c o m b a t ,  L e  C o u p  d e  g r â c e , D e n i e r  d u  

r ê v e ,  M é m o i r e s  d ' H a d r i e n ,  L ' Œ u v r e  a u  n o i r ,  A n n a , s o r o r . . . ,  บ ท  h o m m e  

o b s c u r ,  su iv i à ' U n e  b e l l e  m a t i n é e .

6 F, p. 1075. C'est nous qui soulignons.
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Scindée en tro is  parties, notre étude se propose en prem ier 
lie u  d’analyser les re lations entre les personnages sous form es diverses. 
Nous nous pencherons sur les rapports érotiques placés au cœur de 
l'un ive rs yourcenarien. C'est à travers la  présence d 'au tru i que les 
personnages parviennent à découvrir le u r propre identité .

La  deuxième partie  se concentrera sur le  rapport de 
l ’homme avec l'un ive rs. C’est à travers son corps que l'hom m e se sent 
re lié  au cosmos. Les personnages yourcenariens parcourent d’abord les 
grandes routes à la  quête de connaissance de soi et du monde. Ensuite, 
par les voies m éditatives, ils  se penchent à l'in té rie u r de leu r être et 
découvrent une a ffin ité  étonnante entre le  corps du monde et son propre  
corps. Cette découverte les condu it à une acceptation de soi en tant 
qu'être universel, d’où sa com m union avec l'un ive rs. I l  nous semble que 
cette attitude résume la  sagesse yourcenaiienne face à l'absurd ité de la  
cond ition  humaine.

Dans la  tro isièm e partie , notre analyse sera centrée sur la  
représentation du corps dans l'é c ritu re  yourcenarienne. Grâce aux 
d iffé ren ts procédés litté ra ires, le corps f ic t if  se dessine dans sa d iversité , 
en cha ir et en os. À  havers la  va riab ilité  des apparences physiques, 
M arguerite  Yourcenar nous renvo ie  à la  réa lité  de base que possède tout 
corps. E t par là  se jo ig nen t l'esthétique et l'é th ique yourcenariennes.
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